
LA CLINIQUE

)esoini non seulement d'une plus granide quantité (le nouir-
rittiie, niaiýs encore d'une q1uanitité p)lus granlde <iUC hL pro-
portion de~ leur volume, comparé aâ celui des enfants p)etits.

.À mesure (.lu la, quan,.itite" dlouiiée est augmentée, mi1
e'space les hieures des repas.

Ainsi, pendant les six premières semiiaines, un gros
<i'n t prendra une quantité de nourriture aiiat de 'L C( il
1's pour cent de son poids, taudiu'uni enfant petit ni'en
prenidra que 12 CI 14 pour cent.

De la on',Àè"me cà la treizième semaine,1 l premier b
si>eachaq1ue jour unie uantité de nourriture 'gale à 13

et même i17 pour cent dii poids du corps, alors que le se-
cond niapas au delà de Il à 13 pour cent.

2" De la, qualité:
Ici, l'id iosyncrie joue un tel rôle qu'il est très diffi-

vile d'établir autre chose qlue des données très générales
sur la qluestion.

Il est de règle que les meilleurs résultats sont ol)te-
nus avec --es solutions coutenaat de faibles proportions de
substances alcaline>,.

Les matières protéides surtout, ainsi qlue je l'ai dél-jàl
dlit, e:iusent le plus de difficultés.

Pendanit la première, sematine, elles doivent être don-
nées dans une très petite proportion soit -'. pour' cent et
même moins. Il est toujours bon (au commencement de ne
donner que très peu de matières protéides et de n'augmrien-
ter la dose que graduellement et à mesure que l'enfant
lpeut les digvérer.

Ainsi, pendant la première semaine, une bonne pres-
cription pour un enfant de poids moyen serait :

Matières grasses ......................... 2.00
Sucr.........................6.00

Matières protéides ....................... 0.50
Alcainié.....................5.00

Chauffer pendant 20 minutes à 680) c. Si l'enfatnt prend
et digère bien, on "peut augmenter rapidement le titre de
ces pourcentages jusqu'a atteindre


